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Et bientôt toi cette session! Viens nous trouver au local  C-215.02 !

Poly se prépare pour de 
la grande visite. Je ne vous 
apprend rien de nouveau 
: n’importe qui prenant le 
métro aura reçu le mémo au 
moins 6346523762845 fois en 
chemin. Eh oui, cette fin de 
semaine est celle des portes 
ouvertes. Si j’étais excitée et 
fière de mon école au début, 
je dois dire que les petits 
plans de l’école filmés au 
drones, qui semblaient défiler 
en boucle non-stop sur le petit 
écran dans la rame de métro, 
commençaient à me taper sur 
les nerfs après mon examen 
de Résistance des structures 
aéronautiques que j’essayais 
d’oublier. Remarquez, j’es-
sayais de deviner le budget 
nécessaire pour faire autant 
de pub… On dirait qu’ils ont 
voulu diluer, voire noyer, les 
pubs de l’ÉTS et de l’Université 
de Sherbrooke dans la masse 
du logo multicolore polytech-
nicien. De toute façon, on est 
les meilleurs depuis 1967.

Donc cette fin de semaine, 
Poly ouvre ses portes… vir-
tuellement! Eh oui, il fallait 
s’y attendre. Les étudiants de 
partout au pays et même d’ail-
leurs dans le monde auront 
la chance inouïe de clavarder 
avec des enseignants, spécia-
listes et étudiants. D’une part, 
c ’est vraiment dommage que 
les portes ouvertes soient en 
ligne. Je garde moi-même un 
excellent souvenir des portes 
ouvertes quand j’étais « future 
étudiante ».  Voir l’école et les 
gens, ça donne un réel avant-
goût de ce qui nous attend 
(enfin, ça c ’est quand t ’ignores 
encore à quoi ressemblent les 
cours de math).

C’est un peu le même genre 
d’ambiance électrisée que lors 
des Journées Carrières ou 
des Semaines de génie. Les 
kiosques, les affiches scienti-
fiques, les babillards multico-
lores, la masse des jeunes qui 
fourmille (ou qui erre) d’une 

table à l’autre, la 
merch de Poly un 
peu partout, les 
P o l y t e c h n i c i e n s 
un peu trop enjoués, les Poly-
techniciens visiblement pas 
assez enjoués, les futurs étu-
diants qui essayent d’entamer 
une conversation, les futurs 
étudiants qui essaient de fuir 
une conversation, les grands 
gestes que tout le monde 
sort pour vaincre les échos de 
l’atrium et le brouhaha am-
biant, etc. J’ai plusieurs amis 
qui ont choisi leur programme 
en voyant telle ou telle vidéo/
affiche/maquette à l’un des 
kiosques de programme.

Cependant, on n’aura rien 
de tout cela cette année. Au 
moins, les étudiants fran- euh 
internationaux ne manque-
ront pas grand-chose. Aussi, 
je salue tous les membres de 
notre communauté qui seront 
à leurs écrans pour parler 
aux futurs étudiants. Je vais 
moi-même être devant mon 
ordinateur portable pour van-
ter les mérites du programme 
d’aérospatial (en omettant les 
cours de math sauf question 
directe bien sûr).

Mais si j’ai parlé de grande 
visite, il y a une visite encore 
plus grande le lendemain des 
portes ouvertes. Vous l’aurez 
peut-être vu passer furtive-
ment dans vos courriels : le 
8 novembre, Poly reçoit la 
visite du BCAPG! Pour beau-
coup d’entre nous, le Bureau 
canadien d’agrément des pro-
grammes de génie (BCAPG) 
renvoie uniquement aux douze 
compétences à compléter 
dans Polyfolio et dont la mé-
thode d’évaluation ressemble 
probablement à un lancé de 
dés. Or, ce lundi, c ’est notre 
école qui passe un examen. En 
effet, comme l’explique l’AEP 
dans son dernier courriel, « le 
BCAPG a pour mandat d’agréer 
les programmes universitaires 
de 1er cycle en génie qui 

respectent ou surpassent les 
normes de formation exigées 
pour la délivrance des permis 
d’exercice au Canada ». À cette 
fin, il y a tout un horaire rigou-
reux d’entrevues avec le corps 
enseignant, la direction, le 
personnel et aussi les élèves. 
Entrevues en ligne encore 
une fois. Avec ces deux évè-
nements, portes ouvertes et 
visite du BCAPG, ça fera beau-
coup, beaucoup d’internautes 
connectés en même temps. Ça 
sera définitivement un pro-
gramme chargé.

Enfin, si c ’est le spotlight 
sur Poly cette fin de semaine, 
permettez-moi de mettre 
aujourd’hui en lumière nos 
rédacteurs qui se sont encore 
une fois surpassés pour nos 
lecteurs. Chloé assure non 
seulement un autre RDV Geek 
saveur Tony Starks (p. 5) et un 
quatrième horoscope (p.8), 
elle nous présente aussi l’ex-
position de photographie L’uni-
vers de Yousuf Karsh, l ’essence du 
sujet du Musée des Beaux-Arts 
de Montréal en page 3. Vous 
pourrez également retrouver 
Chi-Huy en page 4, toujours à 
chialer évidemment, avec en 
prime ses recommandations 
d’émissions de Radio-Canada! 
Ne manquez pas le classique 
Jimmy ne comprend pas en page 
7, car il nous parle de pain au 
chocolat, ou devrais-je dire 
«chocolatine»? Vous pourrez 
aussi y retrouver un autre ex-
trait d’une BD du Bureau d’In-
tervention et de Prévention 
des Conflits et de la Violence 
(BIPCV). Il y a encore une nou-
veauté : Gatien vous propose 
de mener l’enquête : une fake 
news s’est glissée parmi les 
nouvelles en page 6, saurez-
vous la trouver?

De la grande visite!
03 L’univers de Yousuf Karsh 
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Nouveau!
Savais-tu que le Polyscope a à présent 
un compte Instagram? Suis-nous pour 
ne pas manquer nos prochaines paru-

tions, évèments, concours, appels de contenu et 
plus encore! Scanne le code ou trouve-nous  
@lepolyscope

07Jimmy ne compend pas le pain au chocolat

par Bérénice Dubois
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berenice.dubois@polymtl.ca
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Le 21 septembre, j’ai pu participer à l'avant-première de l’exposition de photographie de Yousuf Karsh. 
L’exposition se déroule du 22 septembre au 30 janvier 2022 au Musée de Beaux Arts (MBAM).

L’exposition

Le MBAM avait 
déjà quelques photo-
graphies de Monsieur 
Karsh, mais c’est sa 
seconde femme, Estrel-
lita Karsh qui a fait don 
de près de 110 oeuvres 
de son défunt conjoint. 
Répartie en 3 salles re-
présentant 3 périodes 

temporelles, l’exposi-
tion se visite rapide-
ment, mais est organi-
sée de telle sorte que 
chaque photographie 
est bien mise en avant, 
la majorité avec un texte 
de Yousuf lui-même qui 
racontait la rencontre 
et le moment de la 
prise. On découvre de 

nombreuses choses 
de l’homme qu’il était, 
ainsi que les hommes 
et femmes devant son 
objectif. Les photogra-
phies les plus connues 
de lui sont sans aucun 
doute celles de Chur-
chill ou encore Einstein 
et Mandela.

L’exposition est très 

belle et structurée. On 
y apprend énormé-
ment de choses, les 
photographies sont 
splendides et parfaite-
ment mises en valeur. 
La simplicité des pièces 
permet une réelle et 
profonde appréhension 
des photographies, 
nous faisant voyager à 

travers les époques. Le 
temps passe très vite 
quand on se perd dans 
une œuvre et on en res-
sort tout … léger.  Alors, 
si vous avez une heure 
à accorder à un peu 
d’art dans notre monde 
de sciences et d’ingé-
nieurs, allez-y, vous ne 
regretterez rien !

Nuno Silva Pinto

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~

Oyez oyez, braves gens. PolyThéâtre vous invite à la lecture des 
textes de théâtre pour le projet de l’année ! 

Quand nous trouver ? Le vendredi 5 novembre à 18h. Vous n’êtes 
pas disponible ? Pas de panique, il y en a une autre le lundi 8 no-
vembre, même heure. 

Où nous trouver maintenant : le vendredi dans la salle C-539.6 
et le lundi en B-406.

Venez nombreux car même si vous ne voulez pas participer, cela 
reste un bon moment. Si vous voulez jouer, c’est VOTRE moment ! 

On vous attend
PolyThéâtre

Qui est Yousuf Karsh ?

Né en 1908 en Turquie, il quitte 
le pays à 15 ans avec sa famille afin 
de survivre au génocide arménien. 
D’abord arrivé en Syrie, il finit par ar-
river à Sherbrook, au Québec, pour 
rejoindre son oncle photographe. Il 
va se perfectionner dans l’art de la 
photo à Boston, aux États-Unis avant 
de revenir peu avant le début de la 
Seconde Guerre mondiale à Ottawa. 
C’est suite à son portrait de Winston 
Churchill que sa popularité aug-
mente et qu’il devient rapidement 
un photographe renommé. Il était 
marié deux fois mais n’a jamais eu 
d’enfant. Il meurt en 2002 à Boston. 

Exposition Yousuf karsh 
par Chloé Tessaro
chloe.tessaro@polymtl.ca

La photographie

La photographie: un des 7 arts, plus précisément un art visuel pouvant sembler à la 
portée de tous, mais qui requiert en réalité du temps, du perfectionnement et de la pa-
tience. Trouver la bonne lumière, la bonne expression, le bon cadrage et la spontanéité 
du modèle n’est pas une chose aisée. Mais Yousuf a réussi cela de très nombreuses fois, 
donnant à ses portraits une pâte unique et facilement reconnaissable. Les œuvres font 
ressortir un je ne sais quoi si particulier et touchant … Évidemment, chacun aura ses 
préférences car on constate des différences en fonction des périodes de sa vie, mais on 
peut ressentir la passion et la sincérité dans son art et ses textes.

photo de la
Semaine
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Définition
Pour commencer, j’aimerais 

définir le mot «  antivaccin  » que 
j’utiliserai très souvent dans ce 
texte. Dans le contexte de pan-
démie de COVID-19, avec tout ce 
qui se passe et tout ce qui se dit 
à propos des gens qui s’opposent 
aux mesures sanitaires, ou aux 
vaccins, ou au fait de l’existence 
de la COVID-19, ou à un paquets 
d’autres affaires qui m’échappent, 
on finit par mettre tous ces gens 
anti-choses-mentionnées-précé-
demment dans le même panier. 
Alors, je vais circonscrire la défini-
tion du mot «  antivaccin  » à tout 
ce qui est relatif aux gens ou aux 
idées qui s’opposent aux vaccins 
anti-COVID-19. À l’opposé, je dési-
gnerai les gens et les idées qui se 
dissocient de cette anti-vaccination 
par le terme «  pro-vaccin  », qui 
exclut, dans le cadre de ce texte, 
les gens hésitants à la vaccination, 
sans pour autant y être opposés. 
Parce qu’il faut dire qu’on est à 
court de mots pour désigner autant 
de différents groupes d’individus 
partageant des caractéristiques 

parfois mutuellement exclusives, 
d’autres fois pas, selon l’aspect qui 
nous intéresse. Alors, accrochez-
vous bien à votre chaise ou à ce 
que vous avez sous la main! Je vais 
comparer le mouvement antivaccin 
avec le mouvement pro-vaccin.

Dogme religieux
J’aborde d’abord l’aspect des 

manifestations. Les antivaccins 
manifestent beaucoup avec vi-
gueur sur la place publique contre 
les vaccins anti-COVID-19 (et un 
paquet d’autres affaires en même 
temps, mais restons sur les vac-
cins anti-COVID-19). Ils font des 
campagnes propagandistes agres-
sives pour convaincre les gens 
de fuir la vaccination. Certains 
d’entre eux distribuent des pam-
phlets, d’autres importunent des 
enfants dans des écoles ou des 
gens qui fréquentent les hôpitaux. 
Ils sont donc très motivés à bri-
mer les gens comme s’ils étaient 
des missionnaires en pèlerinage. 
Peut-être que l’absence d’une 
bonne éducation sur les religions 
dans notre système scolaire fait en 

sorte que ces gens ignorants ne 
voient pas qu’ils sont en train de 
reproduire des comportements 
qu’on dénonce dans les religions : 
imposer un dogme. Quant aux 
pro-vaccins, leurs manifestations 
ne se font pas avec autant de 
vigueur, mais plutôt avec rigueur 
scientifique via des canaux offi-
ciels, avec des informations ou-
vertes et vérifiables.

Probabilités inégales de per-
sécution

Pourtant, il est peu probable 
que les antivaccins se fassent 
persécuter par les pro-vaccins. 
Jusqu’à maintenant, les nouvelles 
n’ont pas rapporté de cas où des 
antivaccins se font harceler ou 
agresser en sortant d’un hôpital 
ou d’une clinique de vaccination, 
ou à l’école. Par contre, il est très 
probable que les antivaccins per-
sécutent les pro-vaccins par les 
actions militantes ou radicales 
mentionnées plus tôt. En fait, 
la probabilité est à 100  %; ça 
s’appelle un événement avéré. 
Au Canada, Justin Trudeau s’est 

fait lancer des cailloux lors de la 
dernière campagne électorale par 
un militant antivaccin. Du person-
nel de santé qui vaccine les gens 
dans une pharmacie ou dans une 
clinique de vaccination se fait 
frapper et donner des coups de 
poing sur son lieu de travail ou 
en en sortant. C’est fou comment 
une pandémie au XXIe siècle peut 
bousiller le cerveau et faire éva-
porer le savoir-vivre des individus 
dans une société démocratique 
postmoderne! C’est probablement 
moins pire, mais pas nécessaire-
ment mieux, que si on était au 
Moyen-Âge où des gens seraient 
arbitrairement mis sur le bûcher.

Liberté de choix non-bidirec-
tionnel

La société ne force pas les 
antivaccins à se faire vacciner. 
Même des pays au régime autori-
taire, comme la Chine et la Russie, 
donnent le choix à leurs citoyens 
de se faire vacciner. D’ailleurs, la 
Russie est actuellement prise par 
une méchante vague d’infections 
de COVID-19 avec une couverture 

vaccinale du tiers de sa population. 
Alors pourquoi les antivaccins, 
du moins les plus militants parmi 
eux, ressentent-ils le besoin de 
convaincre ou de forcer les gens à 
éviter la vaccination? Hypothèse  : 
le fait est que leur cerveau est tel-
lement emballé par le chaos occa-
sionné par les bouleversements 
socio-écono-politico-... – bref, les 
bouleversements dans beaucoup 
d’aspects de leur vie – que leur cer-
veau arrive seulement à y donner 
du sens en leur faisant croire qu’ils 
font la bonne chose en agissant de 
la sorte. Sur les médias sociaux, 
il arrive que certains disent que 
les scientifiques pro-vaccins sont 
des «  meurtriers  » et ils font des 
menaces de mort à ces derniers. 
D’ailleurs, aux États-Unis, un phar-
macien qui vaccinait ses patients 
a été tué par son frère antivaccin 
qui croit fermement qu’il était en 
train de les tuer. Un cas extrême 
dont l’humanité n’a pas besoin! Le 
cerveau humain ne cessera pas de 
m’impressionner, pour le meilleur 
et pour le pire.

Voici ce que j’ai écouté/regardé sur ICI Radio-Canada Première/OHdio/Télé dernièrement que j’aimerais partager avec vous:

Émission
Tout le monde en parle (sur ICI TOU.TV)
Épisode
Saison 18, épisode 6 (31 octobre 2021)
Mon résumé
Parmi les invités, il y a Léa Clermont-Dion 
qui présente son documentaire « T’as juste à 
porter plainte » qui raconte son expérience 
difficile dans les rouages du système de jus-
tice canadien pour poursuivre en justice son 
agresseur, l’ex-éditorialiste Michel Venne, 
qui avait abusé d’elle alors qu’elle était d’âge 
mineure.

Émission
Enquête (sur ICI TOU.TV et YouTube)
Épisode
Saison 15, épisode 6 (28 octobre 2021) - 
Sombrer en amour
Mon résumé
L’arnaque-amoureuse n’a pas comme 
conséquence que l’argent perdu. Il y a les 
victimes qui sont brisées de l’intérieur par 
un long processus de lavage de cerveau, et 
il y a leur entourage qui en subit les réper-
cussions.

Émission
Pénélope (sur Radio-Canada Ohdio)
Segment d’épisode
2 novembre 2021 à 11h16 - L’effet projecteur, 
la peur de ce qu’on a l’air
Mon résumé
On explique l’effet projecteur, un phéno-
mène psychologique (biais cognitif) que tout 
le monde, notamment les adolescents, expé-
rimentent, donnant l’impression «  d’être 
davantage remarqué par les autres qu’il ne 
l’est réellement ».

Émission
La soirée est (encore) jeune (sur Radio-Ca-
nada Ohdio)
Mon résumé
Émission mélangeant humour et actualité, 
j’adore écouter les animateurs chaque fin 
de semaine avec leurs chroniques drôles et 
absurdes. De plus, les entrevues sont per-
sonnalisées et on perd parfois son sérieux. 
Je l’écoute depuis presque 10 ans et j’en ai 
ri. Malheureusement, cette année est la 
dernière année de l’émission.

par Chi-Huy Trinh
chi-huy.trinh@polymtl.caChi-Huy chiale sur...

Antivaccins et antivaccineries

par Chi-Huy Trinh
chi-huy.trinh@polymtl.caMa liste de lecture
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Venom, le némésis de Spider-Man est à l’origine un concept réalisé par 
un fan que Marvel a acheté pour 220 dollars.

SuperMan peut entendre les battements de cœur de tous les habitants 
de la planète et même les distinguer.

Le rendez-vous Geek

 Les Guardiens de la Galaxie (LGDLG) (2014)

Allo la Terre, ici la galaxie. La première fois que le MCU quitte la Terre est en 2014 avec James 
Gunn et son équipe d’enfer pour la création des Gardiens de la Galaxie sur grand écran. Les 
problèmes sont-ils plus gros ? Oui quand même, car on passe de la destruction d’une ville à la 
destruction d’une planète. 

Peter Quill, un terrien kidnappé enfant par un groupe de mercenaires, vit sa vie dans l’illé-
galité en volant et revendant des objets sous le nom de Star-Lord. Mais alors qu’il s’occupe d’un 
objet puissant et dangereux, des personnes voulant l’Orbe s’en prennent à lui. Il finit en prison 
et rencontre différentes personnes qui vont devenir le célèbre groupe des Gardiens de la Galaxie 
(oui oui, des hors la loi évadés de prison deviennent des sauveurs dont on demande l’aide de 
partout).

James Gunn a vu les choses en grand et c’est un pari réussi ! Humour, combat et sincérité sont 
un joli trio gagnant pour ce film. Si on chipote un petit peu, la confiance et l’amitié s’installent 
bien vite entre des personnes censées se haïr au début, mais c’est pardonnable vu la limite de 
temps d’un film...

Mon avis sur...

Tu es à une énième soirée 
de Tony Stark avec les autres 
Avengers. En d’autres termes, une 
soirée avec ton copain et ceux qui 
étaient devenus ta famille. 

Tu as travaillé au S.H.I.E.L.D et 
as rencontré Steve dès le début de 
sa décongélation. Ta passion pour 
la Seconde Guerre mondiale et 
ton grand-père ayant été membre 
des Commandants Hurlants ont 
fait que Steve et toi êtes rapide-
ment devenus amis. Ta rencontre 
avec Tony a été pour le moins 
... chaotique. Tu travaillais avec 
l’équipe lors des attaques de New 
York et tu as rapidement tenu tête 
au milliardaire. Ce dernier a été 
impressionné par ta vivacité d’es-
prit et ta répartie. Vous vous êtes 
revus à des fins professionnelles 
jusqu’à ce qu’il te propose enfin 
un rendez-vous galant. Malgré les 
disputes régulières, vous étiez trop 
proches et complémentaires pour 
vous séparer.

Bref, retournons à la soirée. Tu 
portes un pantalon fait sur-me-
sure dans les tons bleu nuit avec 
une chemise blanche mettant en 
valeur le haut de ton corps. Cette 
dernière est légèrement ouverte 
sur le haut pour donner un côté 
décontracté. Les yeux de ton 

copain ne sont que sur toi mais il 
est bloqué avec des investisseurs 
alors tu vas prendre un verre au 
bar où est Steve. 
- Hey, pourquoi tu es tout seul ? 
- Bonsoir T/P. Tu es vraiment 
splendide ! Et j’attends Sam qui a 
disparu je ne sais où. Tu n’es pas 
avec Tony ? 
- Merci Steve, tu es bien toi aussi. 
De mon côté, il est avec quelques 
investisseurs alors bon ... Autant 
prendre un verre avec mon 
meilleur ami.

Steve sourit à l’appellation, 
mais remarque vite le regard de 
Tony vers lui qui est tout sauf ami-
cal, lui faisant perdre le sourire. Tu 
ne le vois pas, étant en tête à tête 
avec ton verre que tu as bu cul sec. 
Tu restes pour parler avec Steve et 
rejoins ton copain qui a enfin fini 
de parler avec ses invités. Le brun 
te prend un peu à part, geste que 
tu ne comprends pas et te plaque 
au mur. 
- C’était quoi ça !? Il te demande. 
- De quoi tu parles Tony ? 
- Non, il y a quelque chose, mais 
dis moi ! Je ne te suffis plus ? Tu 
préfères le vieux puceau blond ? 
Sérieusement T/P,  je pensais pas 
que tu étais comme ça à faire des 
choses derrière le dos ! 

- Tony stop ! Tu l’interromps. Tu 
perds la tête entièrement là ! Tu 
sais très bien que Steve est mon 
meilleur ami, rien de plus, alors 
arrêtes de t’inventer des histoires.

Il te regarde, choqué, mais 
blessé quand même. Tu sais qu’il a 
un grand manque de confiance en 
lui, mais cela n’empêche pas que 
ça te blesse aussi. Tu retournes à 
la soirée rapidement, rejoignant 
Steve. Tu finis complètement sous 
l’influence de l’alcool pour oublier 
les histoires de Tony.

Le matin suivant est horrible 
pour ta tête, comme tu ne te sou-
viens pas de grand-chose à partir 
du cinquième shoot de vodka, 
qui était arrivé rapidement. Donc 
tu ne sais pas ce qu’il s’est passé 
en majorité. Tu le su rapidement 
quand Tony déboule au petit-dé-
jeuner et commence directement 
à d’attaquer. 
- Alors, la nuit avec Rogers ?!

Tu le regardes avec incompré-
hension. Tes habits de la veille 
étaient encore sur toi à ton réveil, 
il ne manquait que tes chaussures 
qui avaient été retirées. Tu avais 
des flash, mais rien de spécial. 
- Mais de quoi tu me parles bon 
sang !? 
- Arrêtes de faire comme si il n’y 

avait rien ! Je vois clair dans votre 
jeu. Il est allé dans ta chambre 
avec toi hier soir et n’est pas sorti 
pendant une heure ! UNE HEURE ! 
Il finit par crier. 
- Anthony Edward Stark tu vas te la 
fermer et m’écouter maintenant !

Ta voix est froide, même gla-
çante, faisant taire le milliardaire. 
- J’ai totalement abusé de l’alcool 
hier, je suis en pleine gueule de 
bois. Donc tu vas descendre d’un 
ton. Oui Steve a été assez gentil 
pour me raccompagner, car tu 
était aussi bourré que moi. C’est 
mon meilleur ami, il était sobre, 
punto e basta. Il est resté aussi 
longtemps, car je vomissais mes 
tripes et a voulu s’assurer ensuite 
que je dormais. Alors maintenant 
avant de m’accuser d’infidé-
lité, essaies de connaître toute 
l’histoire.

Tu ne lui laisses pas le temps 
de réagir, et pars, claquant la 
porte. Tu restes dans ta chambre 
à décuver et à lire. Tu savais qu’il 
pouvait se montrer jaloux mais 
tu ne pensais pas à ce point. En 
fin de soirée, tu n’as pas quitté ta 
chambre et tu commences à avoir 
faim. C’est à ce moment que tu 
entends toquer à la porte. 
- T/P ? Je ... je peux rentrer ? J’ai 

ton plat favori ...
Tu soupires et ouvres à Tony 

tenant un plateau avec ton plat 
préféré comme il l’avait annoncé. 
- Tu peux repartir maintenant. 
Tu dis sèchement en prenant le 
plateau de ses mains. 
- Je ... T/P je suis .... raaah suis 
désolé ok ? Je suis allé trop loin ... 
j’ai parlé avec Rogers, il m’a tout 
expliqué aussi ... j’ai été con et 
jaloux ... pardon.

Tu souris doucement et 
demande à voix haute. 
- Tu as enregistré JARVIS ? 
- Oui Miss T/N.

Tu souris encore plus face au 
regard d’incompréhension de 
Tony. 
- Pour prouver que le grand Tony 
Stark connaît les mots pardon et 
désolé ! 
- Je suppose que c’est mérité ... et 
tu me pardonnes ? 
- Tu as été con et jaloux et ça m’a 
fait du mal. Tu attends un peu 
avant de continuer. Mais tu es 
MON con jaloux, alors oui je te 
pardonne.

Ton copain te sourit grande-
ment et t’embrasse avec fougue. 
Tu ris un peu en l’embrassant en 
retour. Tu l’aimes et c’est indé-
niable. FIN

Tony StarkImagine  sur ...

Marvel : Les Eternels, un gros 
flop ? C’est ce qu’affirment plu-
sieurs médias américains après 
l’avant première. Histoire à 
suivre après sa sortie en salle 
aujourd’hui ! 

Nouvelles DC : Un film sur Batgirl est offi-
ciellement en cours. L’héroïne 
principale sera jouée par Leslie 
Grace

 
Le Saviez-

Vous?

Ma note
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Avez-vous déjà visité Wash-
ington ? Cette magnifique ville 
des États-Unis, qui en tant que 
capitale accueille la Maison-
Blanche, le Lincoln Memorial, 
la Cour suprême des États-
Unis ou encore le Capitole des 
États-Unis, mais aussi et sur-
tout 2 zèbres.

 Eh oui, vous avez bien lu 
et on commence fort : 2 zèbres 
se sont échappés d’un éle-
vage non loin de Washington 
et cela fait plus de deux mois 
que personne n’arrive à les 
attraper malgré les efforts des 
autorités locales. Pourtant, 
depuis leur évasion, ils ont été 
aperçus de nombreuses fois 
par des riverains, ce qui fait le 
bonheur des médias locaux et 
des habitants, qui recensent 
leurs apparitions sur les ré-
seaux sociaux.

En revanche pour l’éleveur, 
c ’est une mauvaise nouvelle, 
car il a été inculpé pour mau-
vais traitement puisque ces 
deux zèbres ne disposent plus 
de soins vétérinaires mais lui 
appartiennent toujours. Il 
en est donc toujours respon-
sable…

On continue dans les nou-
velles animalières avec cette 
histoire des plus incroyables. 
Un cycliste en Alaska est tom-
bé sur un ours brun lors de 
sa promenade quotidienne. 
L’ours a vu en lui un petit en-
cas ou une menace pour son 
territoire et a décidé de l’atta-
quer.

Notre ami le cycliste, étant 
plutôt porté sur la nature, a 
refusé de blesser l’animal avec 
son arme pour échapper au 
danger. C’est ainsi qu’il s’est 
fait plaquer au sol par l’ours 
et croqué le genou. Heureu-
sement pour le cycliste, après 
cette première bouchée, l’ours 
s’est rendu compte que ce 
n’était pas un digne de ce nom 
et il a préféré repartir dans la 
forêt.

Notre cycliste a alors 
pu contacter les secours et 
être sauvé. Il s’en sort avec 
quelques lacérations et une 
morsures au genoux, en 
plus d’une histoire plutôt in-
croyable à raconter dans un « 
je n’ai jamais/ j’ai déjà ».

On poursuit avec d’autres 
personnes qui ont faim : les 
Anglais sur leur île. En effet, 
un manque de main-d’œuvre 
chez les chauffeurs de poids 
lourds, provoquée à la fois 

par la pandémie de Covid-19 
et par le Brexit, entraîne des 
pénuries d’aliments dans de 
nombreux magasins depuis le 
mois de septembre.

Face à cette situation, cer-
tains supermarchés comme 
Tesco ou Sainsbury ’s ont trou-
vé la parade. Les enseignes de 
grande distribution ont en ef-
fet placé des images de fruits 
et légumes en carton sur les 
étagères vides. De nombreux 
i n t e r -
n a u t e s 
ont par-
tagé des 
i m a g e s 
d ’ é t a l s 
a i n s i 
décorés à travers le pays sur 
les réseaux sociaux. Même si 
pour l’instant cela reste un 
sujet de plaisanterie pour les 
internautes, la situation risque 
de rester difficile voire d’empi-
rer pour quelques temps au 
Royaume-Uni.

On continue avec les per-
fides anglais, et une histoire 
qui montre que la diplomatie 
internationale, c ’est pas facile.

En effet, vous le savez pro-
bablement, un état des États-
Unis s’appelle le New-Jersey, 
mais est-ce que vous vous êtes 
déjà demandé où se situe le 
Jersey premier du nom ?  Eh 

bien moi non plus.
Mais maintenant je sais : 

il s’agit en fait d’un ensemble 
d’îles situé tout proche de la 
Normandie en France. Et bien 
que ces îles soient beaucoup 
plus proches des côtes fran-
çaises que des côtes anglaises, 
elles sont anglaises et habi-
tées par des anglais.

Le problème est qu’elles 
sont enclavées dans la ZEE 
(zone économique exclusive) 
de la France et que des marins 
français avaient pris l’habi-
tude d’y pêcher. Tant que le 
RU appartenait à l’UE, cela 
ne posait pas de problème, 
mais maintenant que ce n’est 
plus le cas, les marins fran-
çais ont besoin d’une licence 
pour pêcher 
dans cette 
zone. Hors 
le Royaume 
Uni traîne 
volontairement pour délivrer 
ces licences. Ainsi, l’accord du 
Brexit prévoyait que le RU don-
nerait 480 licences aux marins 
concernés, mais pour l’instant 
seul 200 ont été délivrés, em-
pêchant les personnes concer-
nées de reprendre une activité 
économique normale.

Face à ce chantage sur des 
marins qui n’ont rien deman-

dé, la 
F r a n c e 
m e n a c e 
de cou-
p e r 
l ’ é l e c -
tricité à 

Jersey ! Et oui, comme ces îles 
sont beaucoup plus proches 
de la France que de l’Angle-
terre, leur électricité provient 
de France par des câbles sous-
marins. Ce sont donc près de 
100 000 habitants répartis sur 
3 îles qui vont peut être s’éclai-
rer à la bougie car leur pays a 
refusé d’accorder les 250 der-
nières licences de pêche à des 
marins français… Comme quoi 
l’effet papillon, ça ne concerne 
pas que la météo.

Comme s’éclairer à la bou-
gie ce n’est pas bon pour la 
planète (oui ça pollue une 
bougie), voici une nouvelle 
pour compenser et aider le cli-
mat (je trie mes déchets aussi 

donc franchement je suis au 
top je pense).

L’annonce faite par les tali-
bans a ainsi été positivement 
accueillie par la communauté 
internationale. Ces derniers 
ont en effet fait part de leur 
volonté de lire le rapport du 
GIEC et d’appliquer les me-
sures qu’il faudrait pour limi-
ter les effets du changement 
climatique.  « Cela prouve 
qu’ils peuvent être raison-
nables » s’est félicité pour sa 
part le secrétaire général de 
l’ONU.

Je rappelle après tout que 
l’Afghanistan ne sera a priori 
pas épargné par le change-
ment climatique et que tout 
geste peut aider. Finalement, 

c ’ e s t 
p e u t 
être les 
É t a t s -
U n i s 

et la Chine qui sont les plus 
conservateurs et extrémistes 
lorsqu’il est question de quoi 
faire pour sauver notre pla-
nète.

On termine cette série de 
news avec l’homme le plus 
chanceux du Canada (après 
les lecteurs du Polyscope). En 
effet, Jerry Knott, un habitant 
de la province de Manitoba, a 
joué à la loterie fin août avant 
d’oublier son ticket au fond de 
son portefeuille. 

Mi-octobre, le Canadien 
a remis la main sur le papier 
totalement par hasard et l’a 
scanné dans un magasin pour 
voir s’il avait gagné quelque 
chose. « J’ai vu un 2 et des 
tas de zéros, raconte-t-il. Je 
me suis dit «cool, j’ai gagné 
20.000 dollars». » Mais face 
à l’expression abasourdie de 
la gérante du lieu, l’homme a 
pris le temps de recompter.

Et c ’est en fait un ticket 
gagnant de 20 millions de dol-
lars que notre Canadien venait 
de scanner. Le pire est qu’il 
ne restait que quelques jours 
pour réclamer son gain avant 
que celui-ci soit annulé.

Je ne sais pas vous, mais 
moi je vais aller checker tous 
les papiers qui trainent au 
fond de mon portefeuille.

Il était une nouvelle insolite

«Un cycliste en Alaska est 
tombé sur un ours brun 
lors de sa promenade 

quotidienne.»

Des nouvelles totalement insolites, mais totalement vraies ! Sauf pour l’une d’entre 
elles…. Saurez-vous identifiez la fake news ?  

par Gatien Revol
gatien.revol@polymtl.ca

1. Deux zèbres en fuite 
gambadent depuis deux 
mois près de Washing-
ton

2. Attaqué par un ours 
brun, il refuse de se 
défendre car il aime la 
nature

3. Des fruits et légumes 
en carton pour mas-
quer la pénurie dans 
les supermarchés au 
Royaume-Uni

4. Le Jersey va être plon-
gé dans le noir par la 
France pour une histoire 
de licences de pêche

5. Les talibans pro-
mettent de lire le der-
nier rapport du GIEC

6. Il retrouve son ticket 
de loterie deux mois 
après… et gagne 20 mil-
lions de dollars

Zèbres autostoppeurs évadés «C’est en fait un ticket 
gagnant de 20 millions 

de dollars ...»
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Je sens que j ’ouvre un dé-
bat qui s ’annonce houleux, 
cher lecteur.  On pourrait 
même dire que celui-ci  n’a 
jamais vraiment été fermé! 
L’ image qui accompagne cet 
art ic le vous montre une des 
meil leures viennoiseries au 
monde. Une viennoiserie 
feuil letée, remplie de cho-
colat  qui goûte le ciel ,  c ’est 
le moins qu’on puisse dire. 
Si  vous ne savez pas de quoi 
je parle,  i l  me fera plaisir  de 
vous transmettre la véri té 
et  d’éclairer votre lanterne. 
Cette viennoiserie,  c ’est  une 

chocolat ine.

Choco-extrémisme
N’al lez pas croire tout ce 
que vous entendez,  cher lec-
teur.  Malheureusement,  des 
groupes choco-extrémistes 
véhiculent des informations 
tout à fait  r idicules,  pour ne 
pas dire carrément fausses. 
Les membres de ces groupes 
tentent de convaincre le ci-
toyen moyen que la viennoi-
serie en question aurait  pour 
nom, tenez-vous bien, le 
pain au chocolat.  Scandale! 
Comment osent-i ls!  Un pain 

au chocolat,  ça existe,  certes. 
Ça prend la forme d’une 
miche de pain parsemée de 
tourbil lons chocolatés ou de 
peti tes brisures de chocolat 
éparpil lées.  Bref,  un concept 
diamétralement opposé à ce-
lui  de l ’appétissante choco-
lat ine que vous avez le plai-
sir  de contempler sur cette 
page. I l  faut faire la part  des 
choses.  D’ai l leurs,  je me de-
mande toujours pourquoi les 
algorithmes de Facebook ne 
reconnaissent pas les art ic les 
qui confondent des choco-
lat ines avec des pains au 
chocolat  comme véhicules de 
fausse information… Peut-
être que Mark Zuckerberg 
appelle ses chocolat ines des 
chocolate breads, qui sait…

Le pain au chocolat
Considérez un instant la 
possibi l i té farfelue que ces 
groupes choco-extrémistes 
aient raison. Comment ap-
pelleraient- i ls  alors le pain 
au chocolat  tel  que je l ’ai 
décri t  plus haut? J ’ai  posé la 
question, et  on m’a répon-
du… un  pain au chocolat. 

Logique. On a le même nom 
applicable à deux choses dif-
férentes.  Les l inguistes parmi 
vous me diront que ce n’est 
pas nouveau, en français 
on peut bien dire qu’un ver 
vert  va vers un verre en verre 
vert.  Je dis,  ne serait- i l  pas 
profi table de ne pas créer 
ces confusions lorsqu’ i l  est 
possible de le faire? Un mot 
existe et  est  ut i l isé,  à juste 
t i tre d’ai l leurs,  pour désigner 
notre viennoiserie contestée. 
Je dis,  ut i l isons-le!  Ainsi ,  on 
évitera toute confusion avec 
le pain au chocolat  à propre-
ment parler.

Liberté,  égalité et pain au 
chocolat
Je ne le cacherai  pas,  blague 
à part,  ce sont majoritaire-
ment nos amis français qui 
me corrigent chaque fois que 
j ’emploie le mot chocolat ine 
au quotidien. Détrompez-
vous, ça arrive assez souvent, 
cher lecteur.  Évidemment,  le 
but de cet art ic le n’est  pas 
de mil i ter pour une adop-
t ion du terme chocolat ine 
dans toute la francophonie 

-  quoique! -  ,  mais bien de 
lancer une peti te pique à nos 
cousins d’Europe que j ’aime 
tant.  Sans doute, i ls  pourront 
faire de même en s ’attaquant 
aux expressions typiquement 
québécoises comme «tire-toi 
une bûche» ou aux régio-
nalismes comme «met tes 
pipos», sans compter les fa-
meuses dif férences d’accent 
qu’on peut parfois entendre 
entre «baleine» et «baleine» 
autant qu’entre «clôture» et 
«clôture». Notons que si  vous 
avez lu la dernière phrase 
avec le même accent partout, 
je vous conseil le d’al ler vis i-
ter nos belles régions;  vous 
gagnerez la capacité de dire 
ces mots de mil le manières 
dif férentes!  En attendant et 
parce que je divague, je t iens 
à le rappeler:  l ’ image jointe 
à cet  art ic le représente une 
chocolat ine, tenez-le-vous 
pour dit !

Il y a ces choses, dans la vie, que certains comprennent et que d’autres ne comprennent pas. Personnellement, j’ai beau étudier en ingénierie, il y a 
plusieurs de ces choses qui m’échappent complètement. Que ce soit l’engouement envers un produit, une chanson ou même une personne, que ce soit 
telle norme sociale ou telle attitude ou tel comportement, certains trucs me paraissent absurdes. Alors pour faire réagir et, hopefully, pour me prouver 
que je ne suis pas seul, voici une chronique remplie de doutes et d’incompréhension. Non, ça ne sera pas constructif; c’est de l’incompréhension.

Jimmy ne comprend pas...
pain au chocolat

par Jimmy Bell
Directeur

jimmy.bell@polymtl.ca

par Bach
Illustratrice 

pour le BIPCVMythes et réalité sur le BIPCV (1)

À suivre...

https://www.facebook.com/bachillustrations/


08 /Polyscope/Polyscope

a
le

a
 j
a
c
ta

 e
st

Le
 P

o
ly

sc
o

p
e 

: c
an

d
id

at
 à

 la
 m

ai
ri

e 
d

ep
ui

s 
19

67
 –

 V
o

lu
m

e 
55

, n
um

ér
o

 5
 –

 5
 n

o
ve

m
b

re
 2

02
1

Horoscope

Taureau (21 avril - 21 mai)

Gémeaux (22 mai - 21 juin)

Les succès s’enchaînent en 2021 et tu comptes bien que cela continue pour les finaux. Le Bélier ne réalise de belles performances qu’en 
conjuguant ses efforts et ses talents avec ceux de son entourage. Alors, travaille avec des amis à toi, tu te sentiras plus confiant.

Cette session a été synonyme de challenge pour le Taureau. Il n’y a pas d’autres solutions que de rester ferme avec toi-même dans ton 
travail pour arriver à tes objectifs ! 

On n’aura vu que toi cette session, dis-moi. Cette session, tes meilleures performances se créent en équipe, mais ton côté introverti te tire 
loin également … Pas facile tous les jours, mais j’ai confiance en toi !

Cancer  (22 juin - 22 juillet)
L’obligation pour toi, c’est de défendre tes intérêts avec fermeté en couchant tout sur le papier pour ne pas te laisser emporter par la 

succession des soirées de génie et du PINEP. Psss, un conseil de toi à moi : garde un œil bien ouvert, des récompenses méritées sont aussi 
au programme !

Lion (23 juillet - 22 août)
Comment faire preuve de souplesse et d’adresse quand on est d’une nature à trancher dans le vif ? C’est compliqué, mais faisable Regarde 

où tu en es ! 

Vierge  (23 août - 22 septembre)

Balance  (23 septembre - 22 octobre)

Scorpion (23 octobre - 22 novembre)

Sagittaire (23 novembre - 21 décembre)

Capricorne (22 décembre - 20 janvier)

Verseau (21 janvier - 19 février)

Poisson (20 février - 20 mars)
Le taux de rentabilité de ton temps de travail est enfin là ! Je te l’avais dit : la persévérance finit toujours par triompher, malgré ta 

confiance en toi-même basse. Ne baisse pas les bras. Et je vais te dire quelque chose : je suis fière de toi. 

Cette session, tu as eu une équipe gagnante et efficace en projets ! Son dynamisme t’encourage à relever des défis par des projets inno-
vants plus personnels et c’est ce qu’il te fallait pour te sentir mieux.

Les ambitions qui l’animent, cette session, ne ressemblent en rien à celles que tu poursuis jusqu’ici. Tu recherches moins la satisfaction 
matérielle que le plaisir de t’épanouir à travers des activités plus personnelles. Tic-tac, tic-tac, n’oublie pas la fin de session tout de même !  

Si tu paries sur la chance pour rebondir en cas de difficulté, tu vises juste. Cette session, les astres t’accordent un traitement de faveur. 
En cet automne 2021, tu as prouvé qu’il est tout à la fois possible de garder son autonomie et de s’intégrer à l’équipe. 

Heureusement, tu as autant d’audace que d’habileté à trouver des pistes lucratives. Il te faut un bon mélange homogène de ce que tu 
aimes et de ce que tu étudies, et ça y est, tu l’as enfin trouvé ! C’est pas trop tôt après tout, à 6 semaines de la fin de session.

Des bonnes nouvelles sont à prévoir sur le court terme (ça sent la réussite des intra !) Et cela te mettra en confiance pour la plus grosse 
partie s’appelant «les finaux». Tu disposes de plusieurs plans B pour retomber sur tes pieds dans tous les cas. Quelle prévoyance Balance !

Cette session, on ne parle que de deux choses autour de toi : ton intégrité, mais aussi tes cachotteries. Tes ambitions exposées, tu 
lutteras avec davantage de combativité pour faire aboutir tes projets. 

par Chloé Tessaro
chloe.tessaro@polymtl.caBélier (21 mars- 19 avril)
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Règles 

Le but du jeu est de remplir la grille (c’est-à-
dire toutes les cases blanches) en respectant 2 
règles :

— Le total des cases de chaque bloc doit être 
égal à l’“ indice ” inscrit en face ;

— Pas de répétition : un même chiffre ne peut 
pas apparaître plus d’une fois dans chaque 
bloc.
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